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Quand fin août les marchés financiers ont mal réagi à plusieurs dévaluations du 
renminbi (yuan), le FMI y voyait cependant une avancée positive, celle 
d’intégration de la Chine dans le monde des grandes monnaies reconnues 
internationalement. 
 
Le FMI a intégré lundi (plus tôt que prévu) le renmenbi 
comme monnaie internationale aux côtés du dollar, de 
l’euro, de la livre sterling et du yen. Ceci sera mis en 
application dans neuf mois environ dans les DTS (droits 
de tirages spéciaux). Le dollar pèsera alors 41% de ces 
droits, l’euro, grand perdant, sera à à 31%, et la Chine 
proche de 10%. 
Après l’effondrement du bloc soviétique, la normalisation à Cuba, et à part la zone 
du proche orient toujours difficile, la Chine vient de donner une nouvelle 
perspective capitaliste après 30 ans de développement spectaculaire de son 
économie. Exit les super pouvoirs financiers que l’on a connus des pays du Golfe. 
La Chine, plus grand pays communiste, détient (depuis longtemps) 2/3 de la dette 
américaine, le plus grand pays capitaliste. 
 
 
 

PIB en 2014 de 10 000 Mds$ pour la Chine et 17 000 Mds$ pour les USA 

 



Ci-dessous, le taux de croissance de la Chine entre 1988 et 2000, puis entre 2000 et 
2014, comparé aux autres grands pays. 
La France et l’Allemagne ont chacun eu 30 points de plus de croissance sur les 15 
dernières années que les USA (c’est une moindre consolation face aux chiffres 
chinois). 
 

 
 
 
Certes, la Chine a une croissance 2015 et 2016 attendue moindre qu’avant et les 
marchés ont été déstabilisés : si la Chine tousse, c’est que le commerce mondial 
est perturbé donc les économies occidentales et la croissance dans son ensemble. 
Mais que la Chine ait eue une pause après 30 ans de croissance forte, ce n’est pas 
anormal non plus. 
 
A l’avenir, il est évident que la monnaie chinoise (encore sous contrôle des 
capitaux) va s’imposer dans les échanges internationaux au fil des ans, 5 à 10 ans, 
et ce d’autant plus que le yuan va se désarrimer avec le dollar.  
La nouvelle grande confrontation qui pourrait avoir lieu est celle du terrain financier, 
les chinois montrant leur souhait constant de réduire leur dépendance vis-à-vis des 
obligations américaines (crainte d’une hausse des taux). 
Le monde change encore. Les pays du Sud Est asiatique se développeront encore 
plus que les autres émergents. Cela recréera peut-être une dynamique mondiale 
en hausse en ce milieu de cycle économique (qui peine à la hausse en fait). 
 
Sur les placements financiers, à part une logique de diversification opportuniste, il 
faut rester sur l’adage suivant, l’on investit que dans ce que l’on connaît. 


